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sent«Sôn élève Racan.-Racan appar- mon de surprendre Plus d'un curieux faire des embarras parce qui ci
rriv Clin S duchesses ou des

teÛg4t à un famille de 1 ieille nObtesse spectacle; Un jour qp'il a ait, à à er de

qui pendant des générations, s'était l'improvisté, il surprend son maître L'aimable secrétaire poý aýt à

dist inguée dans les armes et, qui, après occupé à compter cinquante'sous à un charmante campagne, une belle-

avoir été riche et puissante, s'était ouvrier qui lui avait fait quelque ou- pt iété, dont il faisait les honneur*,

vue ruinée par des procès. Il demeuravrage, Celui-ci les al:gnait symétri- aux lettrés ses amis et aux

dans le chàtèau de ses ancêtres à la- quement en mettant dix. dix et cinq, distinguées de l'époque. 1 MIIe'4,,ý

_YI Roche-Racan jusqu'à l'âge de seize puis encore dix, dix et cinq. - Pour- déry, dans sa " Clélie donne ai

ans époque de la mort de son père. qý1oi cela ? lui Racan qui l'observait. deséription de ce paysage. " L'

Son cousin, le comte de Bellegarde, le -C'est que je songeais à la pièce que rable terrasse donnant vue sur W

prit alors sous sa protection. Celui-ci j'ai faite pour le Roi, qui commence. vallon de l'Orge qui s'étend au

qui était Grand Ecuyer de France et "Que d'épines, Amour accompagnent, et la forêt de Sénard au loin, là

premier gentilhomme de la Chambre tes roses où il y a deux grands vers large et limpide faisant 'l Un

du roi, le fit entrer dans les pages à la et un demi vers, Puis deux grands vers croissant " dont les cornes CI'

cour de Henri IV. jusqu'alors l'iris- et un deMi vers." Malherbe était à ce cachent dans les herbes de deux

truction de Racan avait été nulle ou point hanté par le rythme- qu'il payait, -tables prairies, et le petit bois_

à peu près, telle qu'il'conv, nait à un en mesure 1 Racan fut un des favoris, par les fauvettes et tout di

gentilhomme. Chez le comte de Belle- de l'hôtel de Rambouillet, la socièté',cabinets de'verdure dont

garde il rencontra Malherbe, fut ébloui à la fois ariislocratique et littéraire, sont si beaux, le vent si fra t

de son savoir et tout de suite se ýentit qu'il y rencouLrait lui plaisait infini-. brage si charmant q i t

attiré vers cet homme, qui devait étýe ment ; il ne perdait rien de ce qu'il y ýpas possible d'être en ce lien'san4

bientôt son maître son initiateur, son entendait et clétait pour lui une excel- sir et sans esprit.'

père, son ami. ce sont ses propres pa- lente école de délicatesse littéraire et Conrarý était quelque, peu,

rotes quand il parle de Nialherbe Il morale, qui corrigeait heuieusemeÙt gre, ce qui était inévitable à f

s'établit entre le poète de cinquante les exemples reçus au Louvre et même corrigerý les ouvrages des auÎtÇefý-ë ,
J: ans et l'adolescent, des relations ami- dans la chambre de Malherbe; il retrou- conduite était irréproebable,,ét il,'

cales dont le princ;pal lien était la vait là Mme des Loges, qui avait elle- ble qu'il n'ait jamais oublié pli,

po&ie ýl'un y aspirait, l'autre y ex- même ouvert un salon, composé en instant, qu'il était protestant-.

cellait c'est ainsi que Racan devint partie de protestants., File était mariée un si'grand désavantage selon le

l'élève du poète officiel qui se sentait à un Rocheloig, gentilhomme de la que d'être huguenot"' écri,

compris et àdmiré et pas regardé, ainsi Chambre du roi , c'était une femme X647 àuncorréligionnaire. C :0 es q

que le faisait I& foule des geiltils- excessivement simple, ce qui là distin- effeti des raisons diverses, n'ayant

hommes, comnie le tournisseur des gue de I)Fesqtle toute son époque ; l'es- voir avec le principe même de

vers de Sa Majesté. Il se prit d'affec. p it très brillant, l'intelligence ouverte, croyance, concouraient à

tion pour l'enfant et le fit travailler. beaucoup ife grâce dans les manières, minorité -protestante, infininwZt

Malherbe A'aperçut 'bien vite qu'il sincère et zélée protestante ; elle encou. morale que la maj 0rité'catholiýuê

avait tout à apprendre à son élève: ragea les hommes. de lettfes qui veý plus, forte peut-être de dm

grammaire, style, versifi.-atior;, mais naient chez elle tous les deux joum était le désEývantage' social qui #P1
il se montra si studieux qu'en peu de La société protestante de Mme des chait.à la.qualité de réformé.

temps il rattrapa le temps perdu. La Loges, faisait aussi partie de la Cham- minorité. qui se. sent su *liée

méthode dh maître consista surtout bre bleue. Valentin Conrai t, le premier milieu hostile, se surveille e1ljeý

en trois exercices: lireavecs,,u élève, secrétalre perpétuel de l'Académie de très, près ; elle se débarrusý,,

travailler devant lui, corriger ffl es- française en fut le plus utile, sinon le, outre des àmes peureuses ou
Il D'était le bon sens de la sées qui ju ut po é x.

sais Je n'entrerai pas dans les détails pl 9 brillant. ge tro n reu d, à

de ce travail, cela m'entratuerait trop maison, l'ami sage et discret à qui l'on tenir au 'ep&rti des' tmcaméý.

loin, bien que ce soit une étude des 'Wen remettait avec la mènie confiance presque toujoms t'intérêt qii Î
plus attrayantes. Malherbe avait loué du soin de garder un secret délicat ou trer la noblem protestante daný,

tout: près du Louvre, à l'auberge de dÔnner la bonne prononciation d'un glise romaine., Il 'Y avaittaintde

Notre-Dame, une modeste chambre mot. Il recevait aussi chez lui, on ýsait, à se faire catholique, que peu à

garnie, où se irouvaýient un lit, un que les'réunions de lettrés d'où est un à uni lësýsei'gneuXs: swi èr"

buffet, une table et sept ou huit chaises sortie l'Académie française se tenaient la religionqui rappôrtaït," ïl*i

de paille. Ct te simple chambre qui ch« Conrart Il fait bon de considérer nepis, comme toutesles ch.arp$

ressemblait plutôt à celle d'tni écolier, cetintérieur de bourgeois à l'aise et tive& IW prQteýtaitis:me a%

qu'à celle d'un maître, vit accomplir indépendant, hospitalier avec simpli-' affaibli, en Îuý. enom 1 6

une réforme capitale de la poésie citè ne demendant rien à. persàànect Loin de. itmi la penséé.de votfloir
la théolowfe, ce sont

franÇiise. kacan y avait ses entrées ayant facilement la main ouverte. Se ici--de
ýýmontûit à toutes les femme était une excellente et digne, iJý faits dm

ftaliýh"i il y hwod

hettreg du- jour etil eut ainsi il criÉatuft, 4ýi né croyait pas qu'on. dût
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